
G AZETTEr DES. CAMPAGNES-

de M. G. Tangnay, Inspecteur d'écoles. quieont lieu A Ste. Ane ' Economie du sucre dans la oonfection-des confltures.

la iPmaine dernière, Il a été question de construire une maison n e g

déc'Jd -pohrlese-jeinne g rrçons. Nous spéron s que . les e les autres fruits. ont trop acides, n se leoit s obl i ' m la

Corhmissaires'd'école-feront leur possible pour attacher a cette e psnautr es, rontfitre, une .o ntit de, Éne ,beaucod us
éeoél bpo'jardin.qui.pourrait être entretenu par les élèves de r nr le qi sfrai lu , sr ac qil

eltt école, afin de-les initier aux élémet' de l'griculture, en grande que celle qui i g Der plr i e rn equ'il.

seli~nem nt alsolment indispdsable Al jenesse do noscam fis usage di a e en un airhe. D pi, p seurele ment je

pngnes. 
rqa ce enilsod-qem non seulernentépargnu

'Quelqu'un-a dit.en qnelque:part que la pratique de-l'agricnl pne quantité conErdés.'Cee d te méuthoecons uie'à' .au

inre devnIt prééder,l'étude :de la théorie,; mais la plupart d les o a le goi des dongfrvé. ette m mthni e idePisouter

hgrc!nnmeqs. iontd'1vi5 qui'il imaprrte.deý joindre cette.'lernière.Alsmiie orgiaraiqunes fêÙitý, par l'aiimniaq' u liqde

kagrqne .Ant.dé préparila impoted ode A' clee deramthrer i y parvenir, on sucre d'àbordplus lépèement, puon 'ver«e, en'

rlrie: A finte de réparer ln donnes l 'étdet est on nitant continuellement etsez d'ammoni.ue piour fairedi<pa-
egrint coles prede'leurdenoner éle otienct s'nitior r:.ftre lu îoût acide. Sun changement de couleur d.ins le liquide

gntt-oscolce des lariultu, ue élov porriedrons à et. chaud indique avec certitude que l'on aL nélé assez d'ammoni-
tîe cienced l'agulture, que no parven qu. Si, par hasard,on n avt tp veré, on'etraliseraitfa.

ncheun son cnvr chacun son étude: t-'agrieulteur des cilement l'excè savec un peu de viinigre. Il va'sans dire que ce

oc n d' si nnlture,; aux jeunei sens de la capritgne qui pourm yenect applicable, nnnulement aux cnnfitures de garde,
1eon' a d'ritr e ; aux Jeunesyen deý lacampane, ui pur rniis encore aux compotes destiiéi-s à -rd consommée rnimmé-

la'plup'art sonit'detinés A devenir des agriculteurs, il import e de diaeen.C'est surtout 'ani è lés, tr nes ou 1.s groseiI'es
le initier de~bonne heure à l'étude et alla pratique de li'aîgricul- blanes ue Ce prodé êé le pn d uure.-L'Hor1icus

tue.. 1 . lnce que ce procêdé Iargtie le lud ure-V8A.iul

rorgnoi donc ne pas développer de bonne heure chez les leur.

enf.,nta.cétte plécieuse profelsion qui nourrit la nation 1
Os.I. oi -renflant ai lait lin coin' de t rie à cultiver ; 1-i, pour Rit

in ler.son ambition on lui accordait, lors e exaen, oimét RATEA IT ACA DE SSITT
to', i n ois, une récotmpense, il s'attacherait ait sol. Cetanmonr ,

de l'agriulture s'implanterait d -ns le cour des jeune- etnfints

qul fréqiwntenat no- écoles, t t les Jeunex g..na an sortir de ces ITHIAC
ecolentserài nt-heuretix 'dt.xreer la 1rofec-ion d- leurs parent -.

Xintl. aulieu de voir nos campîgnea presque désertes.tandi- que-
nos-i jlles sfnt encotbrée-, l'é,lui-ihre Si uitila elans touties choses

ýr.draiIt bt, avec lui la ptospérité, c r au lie d'aller dans les
villes' là plprt de ces enfints cultiveraient la terre.

Coiliien de'jennies gens. t-i on leur avait inspiré le goût de la

cultIre,?einient h-ureux dans leur villge, au lieu de végéter

de aad.riec recet l'amour du pays ! Que.le me

deein étudie la botanique, les plantet, etc, ceet son état ; l'vo j'

eat les loi-', soit ; mais qne le J -une homme q i est appelé à Cette gra'vurem représctte le RAteau Ithaca fabriqné pir G. M.

entierl'î.éritage ( e ses:1 .es boit anssi in&tradit dians rion état Co*it et Fière à luirs rmanifauctotres de Brorkville pour la Pro.

que dès le bas Age il soit iniié eux élétt, nts de la éeince agri. vince d'Onta:rio, et -luontréal pour la Province de Qiébec.

c ; a'ils f miliai avec les plaintes les pluis stuspî-et, Mi

coie ; c rtains ca«, il aurait tout avantage à cînn: lire h. Cet instrunient en usage depntil plusieurs années, outre les
vurtu de es plaites au milieu di a inlls il vit. et q -i pourr.tieit Prenirs. prix obtenus aux expnshtions provnciales. d'0ntario,

vr oneéqietit i rîdre de 4 grands eruices du Nogiv-au.Brnnswick. de la Nouvelle Eco-se, sans coipter

ain . les Comiàsa ires .i vous désirez fire de nos les premi r prix A d " nombreuses expo-itions de co.né, aen

jenn a ýgene qui fréquentent les écoles autant du cultiv tt1urs. dermi, r lien obtenn le prenier prix à lad rm ère expo-itionW

ne pépinière méqie de colons, dennez leur en les ,moyens en ntse à Québec en septembrdetnkr. r.

aes ciant à nos écoles lin jardin où-ils pourraient s'in.ier aux Les sotssignés étant excluîsv..ment oecnpés depuis vingt.cinq

eéléments de l'agriculture. an à la confectton d'inttrutients d'aUrieulture qui ont été hau.
m. enent appréciés par les acheteurs, imont 'am état de llhrer sur les

RECETTES marcîtés di- instruments qui nle le cé ent en -rieti tant sous lu
rpportdela confection que d'une longue durée. Tous les ino

1en d'enlever a beurre a rancaito' trnmients vendus sont garatuli pour tn an etils dureront la.no

1Lfantle pétrir avec une ean légéremetlenline, c'est.A-dire

renferman un peu de bicarbonate do soude, qui. duo.,t purinaw
te ntles principe onnant au beurre rac s tiveu

-,AIpi..u" lavage etfiiant dans l'eau alclinio, on pftrit A pin.
4 t!rXu prsan le:1beurre dans du l'eau fr.dcbe, puis oun le ale

immédiatemiet'---..

t pour neutratS l'eff e do la piqure des abeilles.

'Là tige dl 'reaui frotte' d suiteur la piqûre serait, dit on,

un moyen três. fiace. ,On a d'atilluurs attriinie. les mêmes ver-.

'àe f6,l e''plantes aus,.buléigne que Je poirenu. L.e

à oe :'u 1.par*tt,' pour 'èihier les effets de,
de ceuterlser a?'.'plaie avecde îaimotia'e. Il.

se eöntenterde basiner, on doit y.u.treduîrene
. TimLnoniaqu àeu'l'nide d'une épmge ou d'âne

ni d eni. 'autre e etnntdpncrila ieet

d'un hnome si un accorde à ces instrumtients letsoins -ord.
tnaireP'.

Le ratean lihaca est trèi.bien adapté au ràtelag&du gr.ln ou
,ài fuit, et fait tuni travtil valait plus qtre sojnrix cOàtalt,' en.
r aelaut tranîn arpent de chaume. 'L cheval -fait tout le'travail
ardu du déversage, lecu1tivattr n'aiyant q t'l sôtilever seule-

meîînt le~ levi.r, ce qui s'opêre facilement. Un enfant'de douze

ans peut lemettre en opération.''*'

Pluts de 20 000 de ces râteaux sont actuellement en usage.
La foitu n'entre nullement dans la confection de ceut istrumntt-
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